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Fermeture de la 5e classe: les
parents d’élèves se mobilisent

La commune fait son carnaval

Ceux qui nous
ont quittés

Le chœur de la chapelle
retrouve ses lustres d’antan

L’association
La Petite Fugue en
assemblée générale

120 convives
au repas des aînés

Après-midi récréatif

CONILHAC-CORBIÈRES

C’est bien la premiè-
re fois qu’un tel ras-
semblement s’orga-
nise dans la com-

mune. En effet, les familles
dont les enfants sont scolari-
sés à l’école de Conil-
hac-Corbières, ainsi que des
habitants venus en soutien,
s’étaient rassemblés vendre-
di soir à 17 heures, afin de
manifester leur mécontente-
ment. Tous étaient réunis
autour d’un même slogan
« laissez-nous notre classe,
ne touchez pas à notre maî-
tresse !». La gendarmerie
était aussi présente pour l’oc-
casion, afin de réguler la cir-
culation sur la route départe-
mentale 6113. Les parents
avaient indéniablement à
cœur de recueillir un maxi-
mum de signatures, pour
leur pétition déjà en ligne, et
avaient donc décidé d’arrê-
ter les automobilistes au feu
rouge pour les faire signer

eux aussi. Et ce n’était pas
rare d’entendre leurs coups
de klaxon s’invitant ainsi à
leur cause. Les effectifs pré-
visionnels pour l’année sco-
laire 2016-2017, ne permet-
traient pas de maintenir
l’ouverture de cinq classes.
Les élèves devraient alors in-
tégrer dès l’année prochaine
une des quatre classes réor-
ganisées, créant ainsi des
doubles niveaux et un effec-
tif plus important dans cha-
cune d’entre elle.
Conilhac-Corbières n’étant
pas en regroupement inter
école (RIE), il est primordial
pour la commune, seule, de
maintenir un flux équilibré
entre les élèves quittant le
CM2 pour le collège, et les
élèves entrant à l’école ma-
ternelle, ainsi que le rapport
entre les départs et nouvel-
les arrivées dans le village.
Cette autosuffisance, ne se-
ra certainement pas possi-
ble pendant quelques mois.
Aujourd’hui, à Conilhac la
demande en logement ou
achat de terrain, est plus im-
portante que l’offre immobi-
lière dont dispose la commu-
ne. La municipalité, très
consciente de ce déséquili-
bre a des projets depuis plu-
sieurs années. La création
d’espace dédiée au loge-
ment, à la primo acquisition
de terrain et au locatif va
voir le jour. Mais pour ce fai-
re, il faudra encore attendre
quelques mois, tout ne sera
pas prêt pour la rentrée
2016... C’est ce décalage qui
cause cette fermeture.

Un décalage expliqué
en réunion publique
Les élus, autour de Serge
Brunel ont organisé une réu-
nion publique à la suite de la
manifestation. Il était impor-
tant que la population soit in-
formée des tenants et des
aboutissants de cette déci-
sion fermement regrettée
par tous. Au moment même
où l’équipe municipale tra-
vaille depuis quelques mois
sur le projet de la nouvelle
école. Le débat a été mené
dans la sérénité, dans le
questionnement face à cette
décision. Des actions seront
encore menées afin de résis-
ter.
Aujourd’hui, le discours
commun vise à exprimer un
mécontentement. Une ferme-
ture de classe en milieu ru-
ral reste difficile à accepter.

Les difficultés vont se multi-
plier pour la population,
mais aussi pour la municipa-
lité.
Retirer, fermer, une classe, à
cause de considérations ma-
thématiques, qui visent à di-
viser un effectif global, c’est
agir sans réellement se proje-

ter. C’est un retour en arriè-
re, qui au vu du contexte éco-
nomique et social actuel,
donne une ligne de conduite
différente à mener, alors que
les projets sont bien là.
Le village de Conilhac-Cor-
bières est, et sera assuré-
ment tourné vers l’avenir.

Cette nouvelle année démar-
re fort avec les festivités du
carnaval qu’organisait le co-
mité des fêtes. En effet,
après des semaines de prépa-
ration et de réglages, le carna-
val a pu voir le jour. Fort heu-
reusement, la pluie avait ces-
sé, mais le vent est venu
contrarier quelque peu les
plans des organisateurs. En
effet, durant des jours, les bé-
névoles se sont réunis afin
de réaliser un personnage de
carnaval que les enfants,
mais aussi les grands aiment

bien, mais chut... À cause du
vent violent, le personnage
risquait à tout moment de
basculer, alors la cruelle déci-
sion de ne pas le sortir a été
prise. Mais comme le précise
l’un des organisateurs, «ce
n’est que partie remise ! »
Malgré tout, le départ fut don-
né lorsque les enfants prirent
place dans la remorque affré-
tée pour le carnaval. Les en-
fants étaient tous heureux de
pouvoir lancer les confettis
au gré du vent. Grands et pe-
tits déguisés ont défilé dans

les rues de Cruscades avant
de terminer dans la salle du
foyer pour un goûter bien mé-
rité. L’ambiance festive ne
s’arrêta pas là, une soirée dé-
guisée avait été organisée
afin que petits et grands puis-
sent s’amuser et danser jus-
qu’au bout de la nuit.
Un samedi festif dont les car-
navaliers se souviendront
c’est sûr. Les organisateurs
espèrent voir encore plus de
monde pour faire la fête en
leur compagnie lors de la pro-
chaine édition.

LUC-SUR-ORBIEU

# Les banderoles sont accrochées sur les grilles de la mairie.

Jeudi 11 février, avaient lieu
à Vernet-les-Bains les obsè-
ques religieuses d’Yves Ser-
res, retraité plombier, surve-
nu à l’âge de 79 ans.
Yves, né à Fabrezan en 1937
avait fait toute sa jeunesse,
prenant pour épouse après
ses années de guerre d’Algé-
rie une fabrezanaise Louiset-
te Garros actuellement décé-
dée. Nous présentons à la fa-
mille de son fils Daniel, son
épouse Marie Martine, et
leurs enfants Julien et Émilie
(Vernet PO) aux familles fa-
brezanaises de sa belle-sœur
Simone veuve Charles Serres
et famille Guy Francès (Nar-
bonne) nos sincères condo-
léances.
Samedi 13 février, à Capen-
du, avaient lieu les obsèques
d’Antoinette Moréno surve-
nue à l’âge de 93 ans.
Antoinette avait vécu plus
d’une quarantaine d’années à
Fabrezan, s’étant ensuite do-
miciliée à Capendu où rési-
dent deux de leurs enfants
Marie-Ange épouse Combrié
et Jacques Moréno, son autre
fille, Élisabeth, épouse Régis
Sire, domiciliés à Fabrezan. À
leurs familles, enfants et pe-
tits enfants, nous présentons
nos condoléances et l’expres-
sion de notre vive sympathie.

L’association La Petite Fu-
gue tiendra son assemblée
générale vendredi 19 février
à 18 heures au foyer munici-
pal de Saint-Couat. Ordre du
jour : rapport moral, rapport
financier, approbation des
comptes, renouvellement
des membres du bureau, pré-
sentation des projets 2016,
questions diverses.
Un apéritif et un repas sui-
vront la réunion.

Dernièrement, a eu lieu l’in-
contournable repas des
aînés. Depuis plusieurs an-
nées, le conseil municipal in-
vite les habitants ayant plus
de 65 ans à un repas et un
après-midi dansant. Le maire
Jean Casoliva a ouvert l’apé-
ritif en rendant hommage à
ceux qui nous ont quitté du-
rant l’année écoulée.
Cette année, plus de 120 per-
sonnes ont partagé un bon re-
pas préparé par le traiteur Le
Corbièrou et ont dansé au
son du groupe Les Poupettes
Sisters. L’ambiance a été, en-
core une fois, à la conviviali-
té et à la joie de se retrouver.
Le service a été assuré par le
personnel municipal et des
élus. Rendez-vous l’an pro-
chain pour une aussi sympa-
thique animation.

Le comité des fêtes organise
un après-midi récréatif di-
manche 21 février à partir de
15 heures au Foyer munici-
pal.

# Les écoliers manifestent.

CRUSCADES

FABREZAN

Datant du XIIIe siècle, la cha-
pelle de Canos constitue l’un
des patrimoines les plus an-
ciens de la ville et mérite
bien que l’on s’y attarde.
Avec l’espoir de poursuivre
dès que possible d’autres tra-
vaux de restauration en l’égli-
se du village, l’AREL (asso-
ciation pour la restauration
des églises de Luc), concen-
tre ses efforts sur cette cha-
pelle.
Dans un premier temps, les
bénévoles de l’association
ont cru bon d’entreprendre
la rénovation des peintures
du chœur qui au fil du temps
présentaient pâles figures.
En effet, de nombreux mo-

tifs picturaux montraient
des signes de disparition im-
minente. C’est à l’entreprise
Lacoste qu’était confiée la dé-
licate tâche de redonner au
chœur de la chapelle ses lus-
tres d’antan. Deux mois de
travaux furent donc nécessai-
res pour retrouver la similitu-
de des couleurs initiales. Grâ-
ce à un travail minutieux, la
vierge à l’enfant, tel que par
le passé, retrouve son envi-
ronnement d’origine : un ciel
étoilé des plus saisissants.
Peut-être dorénavant le pré-
sage d’un futur sans nuage
pour toutes les bonnes volon-
tés de l’AREL soucieuses du
patrimoine local.

MOUX

TUCHAN

VILLESÈQUE-
DES-CORBIÈRES

La grogne des parents d’élèves s’est faite entendre après la suppression programmée
d’une classe. Une manifestation a eu lieu vendredi, suivie d’une réunion publique.

# La comunauté scolaire de l’école de Conilhac en colère.

# Les enfants ont pris place dans la remorque pour défiler dans les rues du village.

# Un ciel étoilé comme nulle part ailleurs.


